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qui s’enfuirent devant notre maitre, et ce fut une chose éton- ,
nante de voir des nations entiéres prendre la fuite en pré- ‘
sence d'un seul adversaire. Cest la une grdce que Dieu accorde o
a qui il veut. (Coran, v, 59 ; Lvir, 21, et Lxi1, 4.) Le succeés es =
pour ceux qui craignent Dieu. (Coran, vir, 125; xxvni, 83.)
Au reste, tout ceci n’est que le fruit des faveurs que noire '
maitre obtient de Dieu, par suite de sa confiance dans 'Etre i
supréme et de son entier abandon a lui. (Que Dieu ¢eleve tou-
jours la dignité de notre sultan!) » |
Relativementason zéle pourlascience, certes nolre maitre
(que le Dieu tres-haut ’assiste!) noue des.conférences sa-
vantes tous les jours aprés la priere de Iaurore, dans la
mosquée de son illustre palais; les princes des juriscon- |
sultes et les plus distingués d’entre les disciples y assistent.
On lit devant le souverain le commentaire du noble Coran,
les traditions sur P'Elu, ou Mahomet, les régles de la doc-
trine de Malic, et les ouvrages des soifis, ou religieux eon-
templatifs Dans toutes ces sciences, notre maitre tient 1€
premior rang; il cllsslpe leurs ﬂbscuutes avec la lumiére de i
sOn mtelhgeuue, et tire de sa mémoire ses admirables sail- \




